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ETHNOLC>GIE ET PATRIMOINE AU 
MINISTERE DE LA CULTURE 

I - RAPPEL HISTORIQUE SUR LES CIRCONSTANCES DE CREATION DE LA 
MISSION DU PATRIMOINE ETHNOLOGIQUE. 

Il y a seulement douze ans, l'ethnologie n'existait 
pas au Ministère de la Culture. El le y a trouvé sa place en 
1980 par la création de la Mission du Patrimoine Ethnologique 
à la Direction du Patrimoine aux côtés de l'archéologie et de 
l'histoire de l'art. Je reviendrai tout à l'heure sur 
l'organigramme du Ministère de la Culture qui permettra de 
mieux comprendre où et comment notre discipline se situe dans 
cette administration mais auparavant comment y est-elle 
entrée? 

En 19 78 , un groupe de travail a été mis en place 
auprès du Ministre de la Cul ture chargé, au titre d'un 
protocole d'accord avec le Ministère des Universités 
"d'étudier le contenu d'une poli tique nationale du patrimoine 
ethnologique dans les domaines de la recherche et de la 
formation, de l'action culturelle, de la conservation et de la 
diffusion" (rapport Benzaïd, 1979). 

Recherche, formation , action 
conservation, diffusion sont e n effet les ci nq 
desquels s'organise encore l'action de la 
Patrimoine Ethno l ogique . 

culturelle, 
pôles autour 
Miss ion du 

Au terme d'un an ae travail, ce groupe rendait un 
rapport qui établissait 1 ' inventaire des moyens existants en 
France hommes, institutions, expériences, publications et 
travaux individuels et collectifs. C'est ce qui donnera le 
premier Répertoire de l'Ethnoloqie de la France en 1979 
réactualisé quatre foi s depuis. 

Ce rapport définissait l es procédures et moyens à 
mettre en oeuvre pour s usciter une ethnologie dite à l'époque 
de "sauvetage". I 1 proposait pour les deux années sui vantes 
des actions expérimentales et des moye ns budgétaires 
appropriés. Y é taient étudiés éga lement les problèmes 
juridiques posés par la collecte, la conservation, 
l'exploitation et la diffusion du patriMo ine ethnologique 
rural et urbain. Enfin, il préparai t des propositions de 
textes à soumettre au comité interministériel du Patrimoine en 
vue de définir des s truc tures de coordination pour cet 
ensemble. 

C'est donc en 1980 e t à partir des travaux de ce 
groupe que le Conseil et la Miss ion du Patrimoine Ethnologique 
se constituent et entrent aux Ministère de la Culture au sein 
de la Direction du Patrimoine(l). 

11 J Pour plu s de détail s v o ir E thnologie de la France . Besoins et Projet s . Rappor r Benza i d, 1979 
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la France 
c e l le en 
sein des 
Recherc he 

muséales 

Jusque là, la recherc he en ethnoloqie de 
(au demeurant pl us discrètement s outenue que 
~thnologie di te "exotique") n'était a s surée qu' au 
universités et du C.N.R .S. (Centre Nat iona l d e la 
Sc ientifique ) ai ns i , bi e n sûr que d es inst itut ions 
dont la part dans la genèse de l'ethnologie n'est 
souligner. 

plus à 

C'est donc par la mise en p lac e d 'un dispositif 
entièrement nouveau ( la Mi ssion du Patr imoi ne Ethnologique) 
et, plus tard, de fonct i ons nouvelles dans l 'horizon habituel 
des ethnologues ( les Ethno l ogues Régionaux) que s'est 
c o ncrétisée l'entré e de l ' e thno l ogie au Mi nistère de la 
Culture. 

La politique d e la Mi s s ion du Patrimoine 
Ethnologique est surtout c entrée s ur le développement et la 
diffusion de la r echerche f ondame nta l e en e thnolog ie de l a 
France. Développement d'abord en cons a c rant une part 
importante de s on budget à l a rec herche ( nous verrons tout de 
suite selon quelles modal i tés), diffusi on ensuite en 
favorisant la c oncertation entre équipes sc ientifiques et 
différents partenaires utilisant ou pratiqua nt l 'ethnologie e n 
France, en formant à l a pensé e et a ux mé thodes ethnologiques 
les personnes eng ag ées dans des ac tions d e connaissance et de 
valorisation du patrimoi ne, e n permettant a u public, par des 
mises en v a leur d ive r s es, de c o nna itr e l es travaux 
ethnologiques qu'el l e s outie nt. 

!! _..=. . MOYENS ET METHODES 

La Mission du Patrimo ine Ethno l ogique est une 
équipe de seize personnes au ni ve a u central auxquel l es 
s'ajoutent depu i s 198 3, des ethno logues r égionaux placés 
auprès des Directions Rég ionales des Affa ires Culturelles 
(leurs fonctions sero nt détaillées plus loi n )( * ) . 

Elle est dotée d'un Conseil composé d'une trentaine 
de membres représentant les a dmini s trat ions concernées 
(Culture, Educat i on Na tio na l e , Rec herche ... } , des ethnologues 
universitaires, c hercheurs , des c ons ervateu r s de musées , avec , 
jusqu'ici un nombr e p lus i mportant des première s c atégories. 

Une commissi on permanente se réuni t pl usieurs foi s 
par an pour travai l ler sur l e s thèmes des a ppe l s d'offres, 
ainsi que sur des questions touchant a 1 ' organisation de la 
recherche, d e la f o rmatio n, des publ ications à la Mission du 
Patrimoine Ethnologique. C'est elle, éga l e ment, qui forme le 
jury des pro j ets émis en réponse . aux appel s d'offres . 

( • 1 O n ze reg1on s s ur ving t-deux son t a ct uellem ent pou rvu es d ·un se r vic e d'e thnologi e : 

B o urg ogn e. C hampagne-Arde nn e s . F ra nch e-Comt e. Lan guedoc-Rouss illon. Lorra i ne . M i d i -Pyrenee s . 

!las se- Normand i e . Pic ar d i e . Po i t ou-Chare nte . Rhône -Alpes . Prove nce Alpes Cô te d 'Azur 



Le soutien à la recherc he se fait, en effet, par le 
d'appels d'offres thématiques à l 'échelle nationale. 
sa c réation, la Mission du Patrimoine Ethnologique a 

douze thèmes de recherche dont certains pluri-

biais 
Depuis 
pr-oposé 
annuels:: 

- Famille et parenté 
- Fait industriel, savoirs techniques 
- Savoirs naturalistes populai res 
- Ethnologie urbaine 
- Identité culturelle, appartenance régionale 
- Rituels dans la France contemporaine 
- France, société pluri-ethnique 
- Modes de consommat ion domestique 
- Les paysages, créations culturelles 
- Pratiques et politiques culturelles de l'identité 
- Les frontières culturelles 
- Emprunts et innovations tec hniques 

Cela conduit à plus d e 360 r echerc hes effectuées ou 
en cours. 

Depuis 1991, l a Mission du Pa trimoi ne Ethnologique 
met également en p l a ce des programmes d e recherche en liaison 
avec d'autres services du Ministèr e de l a Culture l'un sur 
les "périphéries urbaines", établi avec la délégation au 
développement et a la formation, l 'autre "ethnologie et 
musées " avec l a direction des Musée s de Franc e. 

Gé~éralement ces recherc hes donnent lieu à un 
rapport d e fin d'étude, arc hivé et c onsul tabl e à la Mission du 
Patrimoine Ethnol ogique à Paris, a insi que dans les 
bibliothèques univers ita ires et dans l es Directions Régionales 
des Affaires Culturelles des r é g ions concernées par ces 
études. Mais c e s rapports s era ient sans doute restés 
relativement c onfidentiels si depuis 198 3 les résultats des 
recherches financées par l a Missi on n'étaient publ i és par la 
revue TERRAIN dont le n °18 est sorti c ette année. Cette revue 
a repris jusqu'ic i les thèmes de s appel s d ' o ffres, tout en 
ouvrant une rubrique Repères susceptible de rendre c ompte 
d'initiatives diverses dans le domaine du patrimoine et de la 
recherc he ethnologique. El l e s' ouvre dé s o r ma i s p lus largement 
e n f aisant c onnaître de s é tudes e thnologiques du domaine 
françai s réalisées sans le c onco ur s de l a Mi ssion du 
Patrimoine Ethno log ique et e n accueil lant auss i des articles 
d'ethno logie europé enne . 

Dans ce même but -celui de faire connaître les 
résultats des recherches f inancées par l a Mission- une 
collection a été créée avec la Maison des Sciences de l'Homme 
à Paris la collection "Ethnologie de la France", qui édite 
certa i nes de ces études ( 12 ouvrages parus actuellement + 6 
numéros des Cahiers d'Ethnologie de la France qui représentent 
des documents de travail compte-rendus de colloques par 
ex . ) . 

' . . 
' '- r 



Voilà pour la recherche et sa diffusion la plus 
immédiate les publications. Mais il est apparu, au fi 1 des 
années, que différents thèmes -savoirs naturalistes, savoirs 
techniques, ethnologie de la ville- développés par la Mission 
du Patrimoine, formaient des réservoirs de connaissances 
susceptibles d'agir en amont de programmes plus appliqués. 

C'est ce qui s'est passé avec les travaux sur les 
•savoirs naturalistes• qui ont donné lieu à une série de 
programmes renouvelés avec les Parcs Naturels sur la 
connaissance et la transmission des var i étés botaniques 
locales. 

C'est ce qui s'est passé aussi avec les travaux sur 
l'•ethnologie de la ville" qui ont don né pour leur part 
naissance à des études appliquées d'aménagement. 

Le thème de la famille a entraîné un programme 
d'étude sur la transmission du patrimoine foncier au sein de 
plusieurs Parcs Naturels. 

Ceci constitue une étape -"spontanée" si l'on peut 
dire- du passage entre recherche et action patrimoniale. 

Plus volontariste a été celle qui a consisté, à 
partir de 198 5, en la mise en place de "groupements pour la 
connaissance et la mise en valeur du Patrimoine Ethnologique" 
qui, liaient entre eux pour plusieurs années (trois ans le 
plus souvent) divers organismes équipes de recherche, 
musées, services d'archives, parcs nature ls ... pour mener à 
bien un programme de recherche et de diffusion défini en 
commun. 

EXEMPLES 

Dans la région Rhône-Alpes douze équipes sont 
regroupées pour créer une base de données informatisée sur les 
sources et les collections ethnographiques régionales : quatre 
musées et écomusées, cinq équipes de recherche universitaires, 
quatre associations participent à un vaste programme qui 
permettra d'avoir accès sur un terminal d'ordinateur à 
l'ensemble des sources ethnographiques concernant la région 
qu'il s'agisse d'objets conservés dans les musées, de 
docurnemts écrits, d'enregistrements sonores et audiovisuels. 
le système est aujourd'hui opérationnel et i 1 fournit, une 
information complète sur les documents et objets conservés 
dans différents lieux de la région. 

En Languedoc, informatici ens, ethnol ogues, 
pharrnacologues et botanistes construisent une base de données 
sur les usages de la flore. Les données engrangées et qui 
pourront être confrontées sont d'origine très différentes 
résultats d'enquêtes ethnographiques sur les usages de la 
flore, analyses pharmacologiques, informations d'ordre 
botanique, écologique et économique. 

La troisième, à vocation de service encore plus 
marquée pour les ethnologues, a construit une banque de 
données pour rassembler et mettre à la di.spos i tion du public 
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des revues et textes inédits d'ethnologie concernant l'Europe 
du Sud (autour de l'Association éditri c e GARAE). 

En Cévennes 1 e regroupement d'équipes de 
l'inventaire du patrimoine industriel, de plusieurs musées 
possédant les collections sur la soie, de c hercheurs, de 
cinéastes a permis d'ouvrir un circuit culturel sur le thème 
de la soie. De la magnanerie à l'usine de transformation et de 
tissage de la soie en pas sant par différents si tes et musées 
évoquant les transformations techniques et sociologiques liées 
à l'économie de la soie le circuit s'attac he à présenter au 
public les mult i ples facette s de ce qu 1 constitue une 
véritable culture de la s oie. 

En Provenc e Alpes Côt e d'Azur, le C.E.T.T.A.L. 
(Centre d' Etudes des Techniques Traditionnel les Alimentaires) 
a réalisé, en mobilisant des parte na i res économiques et 
c ulturels, un inventaire du patrimoine c ul i naire des Alpes du 
sud et des techniques fromagères de la rég ion. L'objectif en 
était de promouvoir des techniques et des produits en 
restituant les données de la rec herche pa r des actions auprès 
des professionnels de la res tauraiton, de s ensibilisation du 
puhl ic . de cn~ation et diffusion des produits. 

Une troisième étape de ce proc e ssus où l a recherche 
a nthropologi que est conç u e c omme un ré s e rvoir de connaissances 
ou puiser pour élaborer des programmes pl us appli qués a été, 
e n 1987, l a r eprise du t hème " savoirs f aire et techniques" 
e nvisagée non plus seu lement comme thème de recherche mais 
comme res source potentielle de développement, élément de 
patrimoine à connai tre, à trans~ettre pour le sauvegarder. 

Plus de t r ente projets ont e té lancés en trois ans, 
concernant di vers secteurs d e 1 'ac ti v ité artisanale ou 
industrielle, verrerie, petite mé tallurgie, habillement, 
bâtiment, parfumerie, coutel lerie.. . en relation avec des 
conservatoires de techniques. 

En Picardie , dans le même esprit, ont été tentées 
des recherc hes directement centrées s ur la va l o risation d'un 
patrimoine d'intérêt l ocal sou s forme d'i ti néraires culturels 
s usceptiblès de fournir a ux v i s iteurs les outil s d'une 
appr é hension sensible d'un terr i t oire . 

Il est a ppa r u , a u bout de que l que s temps, que cet 
axe de travail qu i me t e n rapport ethno l oqi e et aménagement du 
territoire -et donc e ngag e d ivers partenaires dont les 
préoccupations ne sont pas les nôtres - ne pouvait ê tre 
poursuivi sans que les impératif s de la r ech e r c he fondamentale 
-temps, moyens- soient r espectés . c 'est po u rquoi, dès 1989, 
une séparation nette a été d éc idée entre la recherche à 
conduire préa lablement et l'itinéraire à mettre en place avec 
l'aide des moyens régionaux et locaux. 

Autre e ff ort de liaison, t ent é e n 1988, entre 
r e c he rche e t val ori sation a u tr avers des t ravaux de recherc he: 
l'aide à la production audio-visuelle. 

~ ·~ ' . 



Depui s quelques années, la Mi ssion du Patr i moine 
Ethnolog ique pa rtici pe à la production de films 
ethnographiques (catalogue d' e nv iron 120 titr es) e t à l eu r 
diffusion ( r épertoi re dans des catalogues publ ics destinés au 
c ircuit des centres c ulturels e t bibliothèques création de 
prix dans le c adre de festival s comme celui du c inéma du rée l 
au c entre G. Pompidou de Paris ou du bilan du fi lm 
ethnographique organisé par J. Rouc h au Musée de l'Homme ... ). 

La Miss ion du Patrimoi ne Ethnol ogique a égaleme nt 
développé depuis l 984, une po 1 i tique de formation qui vi se, 
entre recherc he et diffusion/ valorisat i on , à informer, 
sensibiliser à l'ethno logie divers " ac t eurs du patrimoine", 
pour la plupart conservateurs de musées, membres 
d'associations , de parcs naturels, agents des collectivités 
locales etc... mais aussi, de ieunes c hercheurs qui t rouvent 
là un complément à leur f ormat ion universi t ai r e dans des 
domaines bien précis (a ud io-visuel in i tiation aux 
techniques , constitut i on d' archives sonores et v isuelles, 
muséographie etc ... ) . Une dizaine de stages rég ionaux sont 
ainsi organisés c haque année dont l ' acc ue i 1 est confié à un 
musée, un écomusée , une association. . . et qui jusqu'ici ont 
touché environ un millier de personnes . 

A ces s tages r ég i onaux s ' est aioutée , depui s 1986 , 
une formule de cycles annuels de formation organ isés avec 
l'aide de l 'EHESS , des un iversités et du CNRS. Ils se 
composent de troi s sessions de hu i t jours c hacune t ouchant un 
public sélecionné par une commi ssion. 

Programme 1992 : 

- L 'Ec r i ture dans l ' anth ropologie, a nnée 1991 -1992 , 
Château d'O, Montpe llie r 

- Stage didac tiq ue de formation à l'ethnologie du 
domaine français, année 1992 , Va llée de l'Ubaye 

- Sensibil i sation 
savoir-faire de la pierre , 
Sa lagon 

d'apprentis e t 
ma i 1 9 9 2 , Dié 

Les archives non orales 
septembre 199 2 , Musée de Pl e in air Cuzals 

de 

d'artisans a ux 
septembre 199 2 , 

l'ethnologie, 

- Formation à l ' a nthropo logie visuel le, j uin 1992 , 
Marseille 

- Frontière culturelles 
juin 1992, Ai x en Prove nce 

méthodes e t typologies, 

Histoire et 
approche de l'entre prise, 
Mozelle, Neufc hef 

e thnologie des t echniques pour une 
mai 1992, Musée de mines de fer de 



- Connaissance du patr i moine lacustre e t fluvial, 
septembre 1992, Cognac 

Formation à 
ethnographique, avr il 1992, 

l 'enquête et 
la vallée du Buech 

à la col l ecte 

En outre, depuis 1983, des allocations de formation 
et de recherche ( une dizaine par an) sont offertes, après 
sélection, à des personnes qui, déjà engagées dans un métier à 
vocation patrimoniale, souhaitent approfondir leur expérience 
et mieux organiser leur action. Dans ce but, elles sont 
incitées à préparer un diplôme en ethnol og i e ou -au moins- à 
suivre régulièrement un enseignement auprès d'un département 
universitaire. Inversement, certains étudiants en ethnologie 
peuvent bénéficier d 'une bourse de fo rmati on qui les aidera à 
mieux s'insérer dans des équipes profess i onnelles . 

Avoir retracé le parcours et précisé les objectifs 
de la Mission du Patrimoine Ethnologique perme ttra j'espère de 
situer plus facilement, dans le dispositif général dont il 
relèvent, la place des e thnologues r éqi o na ux dont il va être 
question maintenant. 

III - LES ETIDfOLOGOGUES REGIONAUX 

Leur rôle et leur c hamp d'action est naturellement 
étroitement lié aux objectifs de la Mi ss i o n du Patrimoine 
Ethnologique mais aussi, à l'organisation interne des 
Directions Rég i onales des Affaires Cu lture l les au sein des­
quel l es ils accompliss ent leur mission et aux configurations 
particulières des régions dont ils ont la c harge. L'importance 
des réseaux associatifs, des formations un i versitaires, des 
laboratoires de recherche, des institutions muséales, des 
Parcs Naturels, des dispositifs mis en place par les 
col lecti vi tés locales. . . bref des structur es susceptibles de 
servir de support à leur ac tion, comme les caractères 
intr i nsèques des territoi r e s sur lesquels e ll e se déploie sont 
autant de facte urs propres à o rienter l a f orme et le contenu 
de cette fonc tion. 

Compte tenu de ces dispar i tés , l'ethnologue a, dans 
l e cadre d'une r égion, la mission général e de recenser ou de 
faire émerger des éléments nouveaux du patrimoine, en créant 
les conditions de leur étude et de leur mise en valeur, en 
structurant un milieu favorable à la recherc he. 

Pour réaliser cette mi ssion, l es ethnologues 
régionaux ont un certain nombre de moyens et de partenaires . 



a) Les Moyens 

I 1 faut d ' abord mettre a u nombre des moyens une 
connaissance a pprofondie du milieu dans lequel ils travail lent 
acquise au cours de plusieurs années de recherche dans la 
région où ils ont été nommés. C'est là un élément important 
pour l'orientat ion ou la mise en valeur de programmes 
appropriés aux identités l ocales ou régiona l es. C'est aussi l e 
pl us sûr moyen de suivre de près, voire dans certains cas, 
d'encadrer l es recherches qu'ils auront susc itées ou 
soutenues. 

Outre ce c apital immatériel , ils disposent aussi de 
moyens maté riels desti nés à encourager la format ion, la 
rec herche et sa valorisation. 

- La formation 
D'une part, les e thnologues régionaux participent à 

chaque fois qu'ils le peuvent à des forma ti ons universitaires 
ou à des interventions en milieu non spécialisé . D'autre part, 
ce sont eux qui ont e n charge de susciter ou d'organiser les 
stages (soutenus par l'Institut du Patrimoine) destinés à 
former des acteurs oeuvrant au sein des réseaux associatifs et 
institutionnels, de s ensibiliser certains acteurs locaux à 
l' e thnologie, de donner aux j eunes ethnologues une formation 
complémentaire de c elle dispensée dans leur cursus 
unive r sitaire . . Ce s stages , de portée différente (locale, 
départementale, régionale ou nationa le) e t de contenu varié 
sont o rgan isés a utour d ' un thème et dispensés par des 
chercheurs spécialistes de ce thème e t invités pour l'occasion 
da ns une région. Participant de c ette pa l i t ique de formation 
la possibilité l e ur est donnée de faire bénéficier 
d'allocations de plus o u moins longue durée de jeunes 
uni versi ta ires formés à 1 'ethnologi e en vue de leur ancrage 
dans des équipes professionne lles ou i nversement , de permettre 
à des personnes, déjà engagées dans un e action patrimoniale de 
suivre une format ion spécia lisée. A cela s'ajoutent des 
opérations plus ponctuelles liées à des dema ndes de formation 
auxquelles l' ethnologue essaie de répondre lui-même, au coup 
par coup, dans la meusure de ses moyens. En l'absence de 
filière universitaire -l e cas l e plus courant- cette politique 
de formation est précieuse pour les ethnologues en région qui 
trouvent là le moye n de former des c hercheurs locaux ou de 
soutenir des étudiants é l o i gnés de leurs centres 
uni vers itaires. 

b> La recherche 

La politique d ' inc itation et de sout ien à la 
recherche pre nd, au sein d 'une région, plus ieur s formes. Il 
s'agit d' abord d'en éva luer les potentialités et les manques, 
ensuite d'orienter les aides de la Mission, enfin de répondre 
aux différents porteurs de projets personnel s ou col lectifs . 
sauf quand ils émane nt de mil ieux un iversitaires ou de musées, 
ces projets comportent rarement une demande explicite de 
recherche. Qu'il s'agisse des milieux associatifs, de services 
culturels des co llectivi t és locales, le "désir " de patrimoine 
ou de c ulture se traduit plutôt par un appétit d'ob jets ou 
d ' établissements à forte visibi lité (du t ype musée ou ci rcuit 
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t ouri s tique thé mat i que par exemple), et d'activités 
collec tives à coloration folklorique (du type f è t e de l'huile 
ou du pa in, danses traditionnelles, s o i r é es de conteurs 
etc .. . ) . L'une des tâches importantes des ethnologues 
r é g ionaux consiste à orienter c e s demandes -qui ne l' oublions 
pas sont d'abord et l a plupart du t e mps uniquement des 
demandes de subventions - de façon à c oncil ier les motivations 
des demandeurs avec les objectifs scientifiques qui sont · les 
leurs. 

On pourrait sans doute mettre au c hapitre sinon de 
l a f ormati on du moins de la s ensibilisation à l'ethnologie ce 
travail de fond qui consiste à faire découvrir -et 
reconnaître- l'apport de notre discipline à des interlocuteurs 
qui pa rfois n' e n s oupçonnaient pas l'existence. 

Le soutien à la recherche en r égion emprunte aussi 
plusieurs voies. Celle d'une part, de s appels d'offres 
thématiques annuels à l'élaboration desquels les ethnologues 
r é g i onaux -représentés au Conseil du Pa trimoine- peuvent 
participer de même qu'ils sont interlocuteurs des chercheurs 
dés i r e ux d'y répondre (ou dont le projet a d é jà reçu l'aval de 
l a Mi s sion). D'autre pa rt, l e s ethnol ogues régionaux disposent 
de budgets déc oncentrés qui leur permettent de soutenir des 
initiatives l ocales , de préparer ou d'aider à la valoriation 
de pro jets soutenus par la Mi ss ion ou encore d'introduire un 
regard ethnologique dans des projets qu i n'en comportaient 
pas. Ainsi peuvent-i 1 s (du moi ns idéale me nt pourra i e nt-ils s i 
ces budgets étaient plus importa nts) ajuster aux 
conf i gurations régionales particuli è re s les objectifs 
nationaux définis cha1ue a nnée par l e Conse il. Y contribue 
également l e volet "hors thème" assoc . e aux appels d'offres 
thématiques dans lequel peuvent trouve r l eur µlace des projets 
régionaux qui ne c oïncideraient pas avec l es priorités 
na tionales du moment. 

Aux aides offertes par la Mj ss ion du Patrimoine 
Ethnologique s 'a joute , dans le cadre des Directions Régionales 
des Affaires Culturelles , un ce r ta in nombre de possibilités de 
soutien à la recherche ou à sa diffusion par le biais 
notamment de conventions de part enar i a t avec les collectivités 
territoriales (villes, départements , régi ons) orientées vers 
un object if commun d e rec herche e t méme de c r é a tio ns de postes 
d'ethnologues ou de s tructures pére nnes accueillant 
l' e thnologie (musées , c onservato ires ... ). 

Un appoint non négligeable e s t a pporté également 
dans les régions abri tant des universités formant à 
l'ethnologie par le potent ie l étudiant sou s f orme de travaux 
universitaires dont le s ujet peut ê tre défini en accord avec 
l'ethnologue régional. 

Enfin, n'oubli ons pas le r6le de conseillers 
sc i entifiques que jouent les ethnologues régi onaux dans toutes 
sortes de programmes ou d'institutions au fonctionnement des­
quels ils sont associés. 
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c) les partenaires 

Dans 1e c adre des Directions Régionales des 
Affai res Culturelles , il semblerait évident que les 
parte nâires dés ignes de l'etnnologue soient l es autres agents 
du Patrimoine ( repré sentés par les services des Monuments 
Hi storiques, de l'Inventaire et de l 'Arc héologie). Ce 
partenariat est cependant réalisé de façon i négale selon l es 
régions. Cela tient s ans doute à la jeunesse de l 'ethnol ogie 
dans l'institut ion -le droit d'aînesse à 1 a vie dure- ainsi 
qu'à une certaine méconnaissance de l 'ethnologie en général 
qui n'est, on le sait, pas propre à ce milieu . Néanmoins, il 
est presque s uperf l u de sou ligner la complémentari té des 
actions que nous me nons. Nombre de r echerc hes ethno l ogiques 
aboutissent à la connaissanc e ou à la conservation d'un 
patrimoine bà ti, nombre de d émarches historiques ou 
archéo logiques peuvent s'enrichir de l'approche propre à 
l'ethnologie, quanti t és d'édif ices quotidiens et sans gloire 
auxquels s'intéresse l'ethnolgue échappent encore à 
l ' Inventaire. Mais surtout, le développement de l'ethnologie 
comme secteur du patr i moine renouvelle les mani è res de traiter 
cette notion en l ' ouvrant à des préoccupations ql.42 ne s ont 
plus s trictement d'ordre archite~tural o u ~uséographique ma i s 
d'ordre anthropolog i que au s ens la rqe, t e nant compte du 
faisceau de s ignif ications pratiques , c u l ture l les, socia les, 
symboliques ... qui préside à l'élabora ti o n des o b jets vo ire à 
leur conservation. C' est à ce titre que les ethno logues 
régio naux ont leur place dans les CO .RE . P.H .A.E. (Commissi on 
Régiona l e pour l e Patrimoine Historique, Archéologique et 
Ethnolog ique) où ils participent aux sé l ections de monuments 
h istoriques à protége r, mais aussi proposent à la protection 
des èléments du patrimoine j usque l à ignorés . 

Ma is outre c es pa rtenaires qua si naturels, il est 
au sein des Direction s Régionales des Affai r es Culture l les, au 
moins trois secteurs qui r e ncontrent à un moment particulier 
de leur parcours les c hemins de l 'ethnologi e : c e sont ceux de 
l'action culturell e , de la mu s ique et la danse et, surtout , 
des musées. De fruc tueuses coll abora tions avec les de ux 
premiers sec t eur s peuvent s ' étab l ir en mati ère de va lor isation 
et diffusion pour le premi er et de recherches 
ethnornusicologiques pour l e deuxième . Quant au x musées , l' on 
sait que, malgré la quant ité impressionnante d e musées de 
société existant e n France, les conse illers pour les musées 
auprès des Direc ti ons Régionales des Affa ires Culturelles ne 
sont jamais préparés à cette dise i pl ine, l' on s ait aussi que 
rares sont l es conservateurs s péci a li sés en e thnolog ie, l' on 
sait enfin qu'il s r i squ e nt de l e demeurer pu isque l 'Ecole 
Nationale du Patrimoine, qui les forme, ne l e ur a pas réservé 
de filière spéc ifique . A ce l a s ' ajoute la carence de budget de 
rec herche de la Direction des Musées de France que s' e fforce 
de combler a ctuellement l a Mission du Patrimo ine Ethnologique 
restaurant ainsi l e lien organique e xistant e ntre ethnologie 
et musées . 

Toutes ces r aisons font de l'ethno l ogue régional un 
i nterlocuteur dés igné des musées d' ethnographi e, écomusées ou 
même musées gé néralistes de sa région. 

1" • . •, 
' ••• .1 

1 0 



r 
..... 
'1 

~, ,... 

:? 
'.: 

-') 

:; 

Parmi ses partenaires extérieurs, l es Un iver sités , 
formant le vivier d ' ethnologues s usceptibles de répondre aux 
programmes de recherche, sont de toute pre m1ere i mportance. 
Les rég i ons sont à cet éga r d inégalemen t ctotée s et l e manque 
de spécial istes e s t un point sur lequel but ent certains 
ethnologues r égionaux dans l' organ i sat ion du développement de 
la r echerche. 

outre l es universités (comprenant les l aboratoires 
de recherche) les partenaires les p lus constants et les p lus 
nombreux des ethnologues r égionaux sont les s ervices culturels 
des col lectivités locales et surtout l es associations . Au 
vrai , ces t rois types de partenaires sont, avec les sercices 
de l'Etat, en rapport de compl é me ntar ité , chaque opération à 
carac t è r e ethnologique f a i sant i nterven ir , synchroniquement ou 
non, chacun d'entre eux. 

On a dit plus haut le type de t r avail qu'effectuent 
les ethnologues rég ionaux avec ces partenaires, nous n'y 
reviendrons pas. 
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Les Parcs Na turels ont en char ge la protection et 
la gestion d'ensembles écologiques don t l 'ho mme est partie 
intégrante. Ceci en fait des terrains priv i l i giés pour la 
démarche ethnologique. Et de fait, plusieurs Parcs, dans les 
premières années de leur c r éat ion ont intégré l'ethnologie à 
leur programme d'étude. Ainsi a été r éalisé toute une série de 
recherches s u r l e s rac e s animales d omest i q ues, les variétés 
végétales , l'architecture rurale et industr i el 1 e, les formes 
d'organisatio n s oc i ale , les techniques agricoles et 
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artisanales, les savoirs populaires relatifs au milieu naturel 
etc. . . Des équipements muséologiques ont été progressivement 
mis en place. La conférence permanente des Parcs, conseil lée 
par Georges-Henri Rivière, n'a-t-elle pas été à l'avant-garde 
dans la création des écomusées ? Cependant si quelques Parcs 
Naturels Régionaux se sont dotés de spécialistes pour gérer le 
versant muséologique de leurs activités, aucun ne dispose 
d'ethnologue attaché à l'étude de son territoire. L'ethnologie 
dans les Parcs (quant elle se fait) s'effectue grâce aux aides 
de la Mission du Patrimoine Ethnologique et, partant, par le 
canal de l'ethnologue régional dans les régions où il y en a 
un. 

Oeuvrant depuis presque dix ans dans certaines 
régions et se déployant progressivement sur le territoire 
français, les ethnologues réqionaux sont devenus des éléments 
moteurs du développement de l 'ethnoloq ie de la France. Ces 
partenaires nouveaux des c hercheurs, des acteurs associatifs 
ou institutionnels et des élus ont structuré des relais 
régionaux depuis lesquels une recherche est produite qui n'est 
plus seulement. incitée par l es appels d'offres nationaux mais 
invente ses actions au contact des terruins où elle se 
développe. A 1' intérieur des Directions Régionales des 
Affaires Culturelles - comme la Mission du Patrimoine 
Ethnologique au sei n de la Direction du Patrimoine- ces 
nouveaux services ont introduit la prise 2n compte d'un 
patrimoine délaissé fait des productions matérielles de 
l'homme mais aussi de ses productions symboliques et 
esthétiques. 

L'"invention" 
patrimoine modifie par 
l'ethnologie, du métier 
filières classiques de la 

de l'ethnologie 
ailleurs les 

d ' ethnologue et 
discipline. 

comme secteur 
représentations 

du même coup 

du 
de 

les 

Aussi, dans ce moment de renouvellement de 
perspective sur l'ethnologie dans la cité, ne sera-t-il pas 
superflu d'engager une réflexion sur la formation, la mission, 
l'insertion administrative de ces nouveaux acteurs tandis que 
les ethnologues régionaux "de lère génération" sont encore en 
place et aptes à féconder cette réflexion de leur expérience. 

Annie-Hélène DUFOUR 
Conseiller à !'Ethnologie 

en Provence Alpes Côte d'Azur 
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